
Lycée René-Cassin : re-suite
Ou de l’effronterie de divers faux culs

Comme le SNCA e.i.L. Convergence l’avait prévu, quoiqu’il ne soit pas spécialisé
dans la voyance extra-lucide, le lampiste saute. Un inspecteur que la détresse des 25 profs de

René-Cassin, confrontés à la gestion de la correction de 22000 copies, avait fait venir sur
les lieux choisis pour cette absurdité, vient de donner sa démission. Quelle fut sa part dans la
montée en puissance de cette connerie de l’Education Nationale dans l’Académie de PARIS ?
Le SNCA e.i.L. Convergence, à vrai dire, n’en sait rien. Mais les Dyscalos et les Bêtisot du
Rectorat, du SIEC et de leurs PPP (lire Partenaires Privés Profiteurs) ont été à foison dans
cette affaire. Qui soldera leur compte ? Pardi, le lampiste ! Et c’est déjà fait.

Mais l’histoire ne s’arrête pas là ; il est même possible de dire que, dans la bêtise et la
mauvaise foi, elle s’amplifie !

Pendant la campagne électorale présidentielle, lors d’une réunion plus ou moins
informelle organisée sous l’égide de la Région ILE-DE-FRANCE et, bien sûr, destinée à
préparer la veille et les lendemains de la victoire de François HOLLANDE, un militant du
SNCA e.i.L. Convergence, devant la fureur iconoclaste du clan régional du futur vainqueur à
détruire l’existant, en l’espèce les LP de la dite région, avait fait remarquer que commencer
une mandature socialiste en s’attaquant, en priorité, aux établissements de l’enseignement
professionnel qui accueillent surtout les filles et les fils des modestes familles de
l’immigration, première ou deuxième génération, faisait tache dans un programme
prétendument fondée sur la « justice » (sociale).

Apparemment, la remarque avait fait mouche, et le clan régional du futur vainqueur
refermé le dossier …

… Qu’il a rouvert avant même le dénouement de l’affaire René-Cassin … en décidant
la fermeture du dit lycée ! Certes, pas pour la rentrée 2012 ; mais pour celle de 2013, c’est
réglé.

Malheur à ceux par qui le scandale arrive !
Tout le monde en conviendra : si le lycée René-Cassin et ses 25 profs n’avaient pas

existé, personne n’aurait eu l’idée saugrenue de leur donner 22000 copies et la gestion de
leur correction ; c’est limpide comme de l’eau de roche !

Donc exit un établissement de 300 élèves, le seul de l’académie de Paris à avoir des
classes de BTS exclusivement enseignées par des PLP.

Ni Madame Henriette ZOUGHEBI, Vice Présidente du Conseil Régional d’ILE-DE-
FRANCE, en charge des lycées, ni Monsieur Emmanuel MAUREL, Vice Président de la
même institution, en charge de la formation professionnelle, donc des LP, n’ont pris la peine
de répondre au courrier* que le SNCA e.i.L. Convergence leur a adressé à propos de ces

22000 copies. Sans doute ne voulaient-ils pas annoncer avant que le lampiste ait sauté
(comme ça, tous les autres sont clean) la solution finale : on a fait les cons, donc ont fait
disparaître l’objet-sujet de notre connerie et l’ordre moral règne à nouveau.

Une qui ne s’est pas mouillée non plus, quoiqu’elle se soit légèrement affolée, c’est
Madame Colombe BROSSEL, adjointe au Maire de Paris en charge des questions scolaires.
Elle aussi a reçu une lettre du SNCA e.i.L. Convergence ; elle non plus n’y a pas répondu. Du
moins pas épistolairement … Elle a fait transmettre par sa secrétaire un message téléphonique
disant que, dans l’affaire René Cassin, elle n’avait aucun pouvoir.

Hypocrisie ! Quand elle a reçu le courrier, comme MAUREL, comme ZOUGHEBI, à
la mi juin 2012, elle savait déjà que le Lycée René-Cassin, qui est un lycée municipal, était



condamné à mort puisque la Région en ayant ainsi décidé, il fallait bien que la municipalité
parisienne en fût informée.

Ni fleur, ni couronne, ni discours pour enterrer les établissements publics

d’enseignement pro ; juste 22000 copies !
Toujours pendant la campagne présidentielle, reçu avec d’autres organisations

syndicales par le vice-président de l’Association des Régions de France, le SNETAA-FO,
fossoyeur de l’enseignement pro public, avait fait allégeance au PS (cf « Treize à table ! Qui
est Judas ? »)

La cohérence de ces menées contre l’enseignement professionnel est aussi une
permanence : du SNETAA-FO, allié d’abord à DARCOS puis lèche-bottes du PS, à
HUCHON et DELANOË, c’est la même hargne contre les attentes des familles les plus
modestes en matière d’instruction, d’éducation, de formation, d’insertion professionnelle et
sociale de leurs enfants.

Parce que l’enseignement pro coûte cher … on donne moins d’école à ses élèves, on
sabote ses diplômes, on désespère ses personnels

Est-ce cela la justice, la justice sociale, la République sociale ?
Les Bêtisot, les Dyscalos, les Rantanplan des deux sexes asphyxient l’Ecole, la

République, le monde au travail, l’espoir.
Tous des faux culs, bien installés sur leurs tabourets de duchesse et effrontément fiers

de l’être !
Grrrr…

Arsa

* Chez la Zélite, c’est très tendance de ne pas répondre au courrier : on envoie des textos, on « tweet » …, mais répondre à
une lettre, c’est d’un démodé !


